
Méditation de la Veillée Pascale 2022 
 

« Pourquoi cherchez-vous le Vivant parmi les morts ?  
Il n’est pas ici, il est ressuscité … ». (Luc 24, 5-6) 

 
Samedi saint : le Christ ayant achevé l’œuvre de la Rédemption se repose dans le tombeau. L’Église vit ce jour dans 
un dépouillement absolu et un recueillement intime. L’Église rassemblée veille Jésus, son Bien-Aimé, descendu dans 
le tombeau que les hommes ont creusé. L’Église est en attente de la Résurrection de son Christ et Seigneur. 
 

En cette Veillée de la Nuit Pascale, l’Église oriente nos regards et nos cœurs vers l’événement central de la Foi 
chrétienne : la Résurrection du Christ-Jésus, sorti libre du tombeau et vainqueur de la mort. 
« Rappelez-vous ce qu’il vous a dit quand il était encore en Galilée : ‘’Il faut que le Fils de l’homme soit livré aux mains 
des pécheurs, qu’il soit crucifié et que, le troisième jour, il ressuscite’’ » (Luc, 24, 6-7). 
 

La bénédiction du feu nouveau et du cierge pascal symbolise le Christ, Lumière du monde, Vainqueur des forces du 
mal et de la mort, qui nous guide des ténèbres du monde jusqu’à la lumière éternelle. 
 

Par les lectures bibliques, l’Église nous fait revivre l’histoire du Salut à travers les grands faits et les principaux 
enseignements de l’Ancien Testament consignés dans les pages de la Bible comme des lieux de mémoire. Dieu est 
toujours avec son Peuple. Il est le Maître de son histoire. 

- La prédilection de Dieu pour l’homme, créé à son image et à sa ressemblance, auquel il confie la création et dont il 
le fait intendant (Genèse 1, 1-2, 2). 

- La sollicitude de Dieu qui sauva Isaac du sacrifice, en réponse à la foi d’Abraham (Genèse 22, 1-18). 

- La délivrance du peuple hébreu de la servitude d’Egypte, et sa marche vers la Terre promise (Exode 14, 15-15, 1a). 

- L’alliance inaltérable de Dieu en dépit de l’infidélité de son peuple. Il est son Seigneur, son Rédempteur, son Dieu 
compatissant. Les hommes doivent prendre conscience de leur faim spirituelle et la Parole de Dieu les rassasiera. 
(Isaïe 54, 5-14 ; 55, 1-11). Dieu communique sa Sagesse à celui qui l’écoute (Baruc 3, 9-15. 32-4, 4). L’exil avait été 
vu comme un châtiment de l’infidélité, mais Dieu se souvenant de son alliance va sauver son peuple pour l’honneur 
de son nom, changer son cœur et mettre en lui son Esprit (Ezékiel 36, 16-17 a.18-28). 

- Saint Paul dans l’épître aux Romains (6, 3-11) rappelle la possibilité donnée par Dieu à l’homme et à tout homme 
de communier par le baptême au mystère pascal du Christ-Jésus, accédant ainsi à une vie nouvelle qui comporte 
l’exigence de mourir au péché (Romains 6, 3b-11). 

 

« En cette nuit très sainte où notre Seigneur Jésus-Christ est passé de la mort à la vie », l’Église se remémore les 
merveilles de Dieu. Elle annonce la Joie de la Résurrection en témoin privilégié à la suite de saint Luc qui dans 
l’épisode évangélique du "tombeau vide" désigne Jésus comme "le Seigneur Jésus" et "le Vivant" (Luc 24, 1-12). 
 

 « Pourquoi cherchez-vous le Vivant parmi les morts ?  Il n’est pas ici, il est ressuscité. Rappelez-vous ce qu’il vous a 
dit quand il était encore en Galilée : ‘’Il faut que le Fils de l’homme soit livré aux mains des pécheurs, qu’il soit crucifié 
et que, le troisième jour, il ressuscite’’ » (Luc 24, 5-7). Les femmes, atterrées en voyant le tombeau vide, accueillent 
avec foi les paroles de la Résurrection et vont aussitôt rendre témoignage de leur foi aux apôtres qui refusent de les 
croire. Pierre ne croira qu’en voyant lui-même le Seigneur (Luc 24-34). 
 

Dans la liturgie baptismale qui suit la lecture de la Parole, l’Église fait appel à la protection de tous les saints du Ciel 
pour triompher du mal. Nos jeunes qui se préparent à célébrer leur profession de foi sont avec nous. Avec eux, nous 
tous ici présents, et en communion avec nos frères et sœurs qui n’ont pas pu venir, sommes invités à redire un non 
résolu au démon, au péché et à l’esprit du monde et à renouveler l’engagement de vivre conformément à 
l’Évangile.  
 

De la parole à l’Eucharistie : l’Eucharistie renouvelle pour nous la mort et la résurrection du Christ. Nous tous, 
chrétiens, devons réveiller notre foi, face au grand mystère eucharistique : célébré en souvenir et en action de 
grâces de la résurrection triomphale du Seigneur, ce mystère est source intarissable de vie et de salut.  
 

À la fin de ce carême de l’Année Famille Amoris laetitia, en cette Nuit de la Veillée pascale où la Lumière de l’Amour 
de Dieu nous est donnée sans conditions, accueillons la joie pascale.  Vivons et témoignons de cette joie. 
Célébrons-la dans un esprit de partage en disciples-missionnaires de la Joie de l’Évangile de la Résurrection. Avec 
le Christ-Ressuscité devenons vainqueurs des forces du mal et de la mort pour être davantage aujourd’hui témoins 
et missionnaires de la Lumière de la Résurrection. 
 

« Le Christ est ressuscité ! Il est vraiment ressuscité ! Alléluia ! Alléluia !» 
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